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esprit:communautai-
8:quiaséx“largement
dansleur:Tour Sustaue.su est   

     

     
 

“ C'est-l’une desgr 8.4.
“surprisesdelasaisondes
cinéma américain. ‘Écrit et-
terprété par un’inconnu“que
l'on compare‘déjà a(entre

/; autres noms),MarionBrando,
:- SylvesterStallone,de tim,’
Quiraconte Lipistoire”géan
"boxeur -de «troisfbme zone”
 téussissant,par.un:‘coup.de”
chance,‘àaffronterJecham- |
“piondumonde.C'estdéfa un

orme“succés:aux”Etats- |
oo.0008 ‘Pour le scénariste. et
‘” comédien:quédevait jüsqu'à | 4

rainténantse contenterde:
petits rôles, c'est la’consécra-
-tionaurangde star.11,

  (JaneBirks ‘entourésdéfi
chard edu etGeorges var   
  
   

 

  

   

     
    “es= nyval et Verdi :

Ave HobertStewetdGe   

 

  

       
   

 

  

 

  
  
   

  

 

adaJespl5beaucoupuk

;len._serticont,je.suis sûre,

> “par.la-découverte:du groupe
=[,The"Hometownband, dontle

disque:du méme-nom en a
"jetéplus-d'un.pèrterre.Pré-
parez-vous.auchoc, appor-
dex.von-coussingpourêtre

-sûr.denepasvoublesser: la
les4: & soliste. du groupe
1“dleque-bier€de faire desrava-
ges, taritsavoix a des réper-
Æassions.loin.denous.Ane
cromplus, sous
“an siprétexte.

 

  
  

    

   

    

 
    

Lenouveau laudé Sautet”|

&iteëchosesde lavie’;+l
_éaret Rosalie’::*Vincent,
“François,Paul et18s aufres’”

—C'estt'histoire*d’üun roma*
   

 

  

 

«| terôleprincipal,-c'éetl’histot-

 

      
  

    

 

+de 50 ans, (Michel: Piceqll) Æ ; y du célébre.folksingeraim
i = gi, à 56ans, sè rétrouvedu la-{ *icairWoodyGuthrie,cel

bord de| faillite:sentimentalé quiaouvertla’waiedBoh Dy.
   

 

  
  

‘et financiére.Unebelledistri- tenoure8citeSuecol -
i "Aprésdetion)    

   

   

  

  

     
  
  
  
   

  

  

 

   

    

 

   
  

 

   

  
   

 

   

    

i bution: Ottavia'Piccole,1abet
k le Romy.Schneider et DeniseA‘la jungle : ques tournées. majeures,
F Filiatrault Ln {Parisienet Laval)’ ‘Bruce‘Crockburn est au-

Un ‘dessin:“animé.pour.\ LLTE > Aourdhui ie chef de file des
. .FreakFr “adultes”réalisé par le dessi: oksinger’canadiens. Créa-

(VanHorne) _nateurfrancais Pichia. Unesa- r , sincère et sans
Es virtuose de la gui-

 

Directlyfrommiseusineswart “tire dela société.Lavoix.de - pes i
‘autr cariéaturéest tare,’ Il attache beaucoupJe Disney, ‘ce.Tarzan celle. a

finitbien: deJohnnyWeissmullerarfils’ ‘1d'importanceàfa musique
1 du “vrai” Tarzant. _ : quidétermine l'atmosphère

- Ge ses-chansors impression-
nistes. H aJedon-de créer un

= environnement sonore qui

}-colteà sa poésié-sensible,

A Staris Born|- … _ Le soleil se 1ë cn
. (Westmount Square) .- Lesoleilseit;

. Film d'amour, film- musical... en refaard... Hd
AvecuneSuperstar (Barbra | (Greerifield 2,avi à ir:
pixoleaoû gt'un acteur et | Parisien‘1,Vessaitié Fact |premierdisque:“Touras parfais-émpreinte-de ten-

r déjàcélèbre(Kris Ce film d° ; 4 Ti urs aprée moi I'mémebateau,- ‘dresse ou d'humour, attei-
‘ Kristofferson} ‘Les commères avec (entreautres)RitaLafon: | makjat'aftran “ont donné leurspremiers|gnant souvent des dimen-
. de Hoilywodd" disent que.le;|.taing| extraordinaire)£ 2Yvon| ‘| concerts publics: à l’Evéché-| sions humanistes oumême
film raconte,dansses grandes Deschtre:unaoe : 4 entre-autres, CAND ostun |-mystiques:AI'Outreémont, il
lfgnes:- une”histoire qui pour" groupe:‘qui .fait. beaucoup|-chantera. sûrement .çette

=,rait être.çelledumariage de ‘: parlerde lui. Venusen Hane ‘chansonemfrançais, Vaga-
ar! regardneeEli|

“ gs.aWacomposse

Barba7 = 7. 5 LS Le
i powsor

    

     
   

  

 

Annie Girardot;‘une.comédié
amsdittrès-drôle: L'rdstot-

te-de.deué-célibalairesqui 98.71
réncontrent-parJ'interMédiai-"
es de-pefitesannoncèspla-

’I-cées dans-les journaux. Cette
 ‘{fois-ci, cépendant, il pote
a RienQuele.

benretard
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"ClanMurphy.

“du16au 27 mars

‘tendre. Le élan Murphy. se -
-- compose du guitariste-chan- :

| Maneige
L’Evêché dePhôtelNelson n

“Tous de formation classique,

sence voulue qui leura.per-
“ mis de serenouveler et-à

 Maneige. présentera, pour

La boîte à chansons de rhô-
tel Méridien

Cegroupede.huit‘musi
ciens présentera‘ses compo:
sitions originales-dux-ama-
teurs demusique folk;re  

- et disco, etceuxquiconpais-~|
sent leurdisque. Le coeur ot
iaraison, savent aquoi 8‘at-

teur .Michel Murph de là
chanteuse Rolande Botiste et |
de six musiciens quijouent
d'une dizained'instruments.

du 15 au 27 mars :
Maneige, un groupe quin'a:

plus besoin de présentation.

les musiciens de ce groupe
façonnent la musique pour
nous offrir cette sonorité
bien particulière, cellé ‘‘d’u-
ne quatrième dimension,si
elle existe’. Après une.ab-

l’approche du‘lancement
d’un nouveau -microsillon,

une période de deux semai-
nes, untout nouveau specta-
cle... on

Capitaine No
Le grand salon dup—
Mascouche .:.-
du 17 au 20 mars-- Pa Li 4
Avec sa musiqueà bouche:

et sa guitare, le Capitaine Nô-

a
i

continue toujoursà nous. |
amuser de.son humour bien .
particulièr-et de ses chan-
sons ‘‘à message”. it a sûre--
“ment de nouvelles chansons -
à nousfaire entendre et de
nouvelles Plagues.de. “ayer.
ne’... +. 5 *,

 

Nébu-jazz Ce]
Centre d'essai du’ Conven-

tum
le 17-18-19 mars

. À l’affût.du jazz québécois,

Nébu évolue dans ununivers

tranquille et enivrant dont le

‘’‘swing’’ présent n’arien à

voir avec le dur jazz-rock. Un.

groupe qui permet, à Mont-
réal, d’avoir droit à quelques

-Arcanes

 

Afcanes est
musiciens

Los

sympathique.
Christopher
-{basse et pe

Richard (fiGt

(vibraphone,
percussion).

vérifier.

 “spectacles de azz,ontout |

“rareon nosmurs.

_Imprévu-de l’hôtetiroquois.
du 15 au 20mars DU mht

‘Jeunegroupede rock-pr 3
a- i“grossit. Arcanes‘est un autre

|=de cesjeunes groupesdela
reléve québécoise. Malgré.iz
jeune existence du groupe;

Daniel Marsolaisa la guitare,
‘Normand Cloutier a la basse
ut à la flûte, Denis Cantinà là|

L’Imprévuen bas”(Chez Dieu)

|du 14au16mars '
OS tomme dans Orchestre

composé d
d'expérience:

Formé. de

.Fleischmen
rcussion) Ma-

“| thieu Léger (batterie, xylo-
phone, percussion) François

e, piano, bat-
“terie)et Jean Vianassse

xylophoneet
Ondit d’eux

. qu'ils ‘représentent’ ce que
le Québec offre de. mieuxen
“Jazz actuellement: C :

Théâtre.Port-Royalde,laPDA

 

_ “Evesque, jusqu’‘au 13-mars-
; “À ‘les-Soeurs.InteFprétéepar

“| “Damnée Manon,
| sacréeSandra”
Théâtre de Quat'Sous
. Vous avez encore jusqu'au-

    
       
  

   

 

   

   

   

   

  

  

    

  
  

   

   
  

  

  
     

 

  
  

  

  

   

 

   
Cette piecede I’écrivain’

Stanley Gaither, adaptéa par

Duceppe cettecomédie met q
‘en vedette Denise. Filiatrault,- |
Jean Besréet Normand Lé- >

29 mars pour voir laderniére
création de Miche! Tremblay,
‘’Damnée Manon, sacrée
Sandra‘*miseen‘scéne par
André Brassard. Cette pièce:
“vient clôtürerlé cycle desBel-|"

les-Sôeurs.. Interprétée par
Rita Lafontaine’ et André~
Montmorency,osuvre permet ”
de mieux connaître Tremblay
qui s'est livré:plusque €deà cour.

| chauffée. Atmosphère quel

-J. pour un groupe quiarrive,
] ainsi, à mesurer le nombre

“ mière apparition dansune

| cette chaleur comme un

.viers, batterie, basse élec-

.tirés du répertoire tradition-

: | passé.
| moderne: l’électrique en est

- ble. Règle générale, dans le

 

*1 René Dionne; prend l'affiche°Se
“du:Port-Royal.le-10février. |.

] Une productiondela Cie JeanLi
tterie et à la guitare acous- ::

-‘tique, Marc Forest auxper.
‘cussionset aux voix otAndré
Lafrance.au piano.

“Commeà l'habitude, la |
| salle de l’Évêché était sur-

quepeu désagréable, mais

en soi fort encourageante

de spéctateurs: plus if y en
à, plus il fait chaud. Et Lou-
garou qui enest à sa pre-

x

salle de spectacle montréa-.
laise pouvait considérer

7signe avant-coureur.de leur

succès futur. COTE ;

-… Leur disquevient tout jus-
te de sortir qu’ifs sont déjà
connus. Cinq musiciens,
“plusieurs instruments: cla-

trique, guitares électrique
et acoustique, violon. Les

textes et les musiques sont -

nel sur lesquels Lougarou a
fait ses propres arrange-,
ments. Tradition du

servie a la

en grande partie responsa-

spectacie comme sur le
disque, les airs qu'ils choi-
sissent semblent surtout
servir de prétexte. lis com-
mencent par jouer une mé-
lodie ancienne connue,
chantent le texte qui l’ac-
compagne, pour‘ensuite
déboucher sur leur propre
musique, s’étirant parfois
suffisamment longtemps,
pour qu’onen oublie pres-”
queie point de départ. En.-
somme, là musique tradi-
tionnelle leur sert de trem-

«avait choisi d’aller chercher |

tion qui leur appartienne,-|.

_ments et malgré un effort

' cle quinous fait connaître.

. disque.et quelques-unes en

“pe qui a laissé échapper plin. L'idée est intérossan-
Le x 4 Le ee
“iss - Le BT

te, mais ona souventl’im- |-
pression qu'elle vient d'un.
manque d’inspiration’]
personnelle: comme si, par
incapacité de créer leur
propre répertoire, Lougarou-|

ailleurs son inspiration. |.
D'ailleurs, la seule composi-- |.

Éclipse, ne pèche pas par
originalité.

   

coup dela saveur des tex- |
tesqui sont engloutis dans
le jeu bruyant des instru-

du guitariste pour donner
une certaine envergure aux -|
paroles des chansons, le
“‘fesling’’ ne passe pas, ou

du moins difficilement.
Pourtant, le spectacle débu-
te fort bien avec une des.
meilleures chansons du
disque, ‘‘Dis-moi Charles’.
Et quandils arrivent à “La ’
complainte de mon frére’’,
on sait alors que le groupe a
de belles capacités. Mais
ces moments sont fugaces
dans l’ensemble du specta- |

la plupart des chansons du

plus. ee

Lougarou estun groupe.
. encore tout jeune, .un grou-

quelques belles trouvailles
musicales, mais surtoutun
groupequi doit définir de--
vantage son orientation et
son implication dans ta
musique.

J

Christine L'Heureux : 
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par Christine L'Heureux|
Le

Ga commencea sen-
tir le printemps.Même.
les plantes d’intérieur le
savent qui nous font ia:
joie de fleurir gaiement:"
elles sont “le“signe
avant-coureur.d’ün: dé-
gelgénéral et-d’un re- .
verdissement saison-
nier. C’est peut-être ce
qui nouspermet, malgré|
nous, de ne pas passer
Je mois demarsla tête
enfouie sous les oreil--

. lers. Cen’est pas ce qui
donne ‘envie, par ail-

aurait plutôt le goûtde
profiter. de chaque
-rayon de solell... et de
croire à l’amour.

Léo Ferré

Jete donne
CBS PFS 90403
Ce loup hurlant qui nous

transperçait, jusqu ‘ici, de ses ’

-sûrement.par ceretour.àl'en-

“queclassique. Nousoffrant ou |
plutôt s’offrant le plaisir-de.di-" |
riger une osuvre de Beetho--

- Amis pour dire que cette. idée-
leurs, de travailler: on'|

"chez. Ferréou ailleurs, n'est.

ce style musical reflète un mots-couteaux et ne nous lais-

prétexte, dans la facilité du
“ laisser-faire, est transfiguré.
continue toujours à dénoncer, -[
mais il a su trouver, en méme:}

temps une certaine forme de’
- sérénité, qu'ildéclare avec”
enthousiasmeetlucidité, dans.
Love’. Cet album en est un:

d'ailleurs, consacréàl'amour  

:gy == >gn

‘tre aussi pour cette raison

| quiem,.

pas toujours facitemeñt com-.|

.ont | ‘avantage d’ouvrirJeur {

 

soustoutesses’s formes. Etsi
surla-pochette, on retrouveJ
Ferré avec son filsMathieu,ce |
n'est pas sans.raison:.c'est.

fance, au. contact. de-sanfils,
qu'ila redécouvertlesvaleurs”

_ Aluminantes de lavie. ;

 

  unPrintemps.

“Accômpagné ut ne
“du disque par |! Orchestre
symphoniquedeMilan qu'il. a -

dirigélui-même,Ferré are-
“trouvé.le rire surhumain et la
“gaieté. ‘immortelle de la. musi-

ven, Coriolan. Mêmesij'ai des

de l’orchestre symphonique,

pas neuve, son importance,’
‘pour moi, tient dans le fait que

idéal du comportement hu-
main, un procédéd’expres-
sion qui se veut transcender le.
tragique du destin humain. Et
‘c'est peut-être pour’ ceta quej
fa musique classique colle .
aussi bien à Ferré. C'est peut-

 

-queleledisque, aprèsunééx i
plosiondansta“joiede a=
mour, se termine par un Re-»

rappélant- l’inévitable”
de toutevie. |

Mêmesi les pañbioëne sort.

  

‘préhensibles (les textes ne.
sont pas donnés parécrit), ils

  

 

  

ñ
$‘endonnerlàpeine;‘sinon, it

‘sont lancéescorfime des affi-

—Cefte parole qui met ta tête
ro .dans tatéte et puis ta téte-

... .kdans la mienne. et ma-tête.
dans la tienine:..’: À écouter
les yeux fermés. 0 est bien le

tendre pareille confession... °

decroix

cesPFS90383

 

gâtion, sorti il ya trois-ans,

‘révélation: les Sinners’sem-
blaient, alors, avoir‘toutes tés

: qualitéspourconstruire uñe.

ces-étaient quelquepeu dé-

prünté au chemin de croix du
#-|Ctirist, cette vie en douze sta-*

| tions de Jos Roy aurait pu être
Intéressante: un-gars de St-

‘|-Henri avec sa blonde Huguet-
| t&cherche a faire fortune.
Comme.tout bonmâle québé-
:cois typique; le-gros ‘char’
est:une.donnée essentielle de -

“thodt nce et pouvoir impress
-sionner toujours plus ses
‘‘chums’’, il commence par

“voler,’pour ensuites’essayer
dansdecommerce de la dope.‘.
Iifinit, tué par une balle dela
“Sûretédu Québec.-Le portrait
estintéressant, le “flash” bril- 

actes à Deeym a
DATRNIDAe peSTI

 

  
  

ooatreetah
REA Mr Se PEee

reste toujours cesphrases qui

ches printanières, avec“cette
phrase.qui dit si bienlavaleur
pransfigurante de l’amour:a

dernier de qui on pouvaitat-|

- et d'orthographe,il y a de quoi

s'inquiéter de la dimension lit- -| :

   
deJosRoy,5

"Leurdisque, Point‘d’intèrro-*

m'était apparu.comme une

comédie musicale bienréglée.
Aveclasortiedu disque ‘de
Valois/Jodoin, mes espéran- -

ques, mais'-précieusement-.
conservées.“Ee-chemin de. 4 2
croix de Jos Roy“a fait table: |két

.

|

rase:de-ces derniers espoirs::1SET
|un calvaire ou prasque.Em-

    it
ont un sens du‘théâtre.‘mais
aexploitation relève dela
acilité. Et surtout, leur musi-.
que’ a perdu la forcequ‘oh

lui connaissait, il y a trois.
” ans. Si les Sinners avaient.
tenté une recherche musicale,
‘leur disque auraitsûrementéu
une-plus grandevaleur.

pleins. defautes de grammaire

térairedes chansons, Avec:

  

 

 

Latête Lars

. En concert, ils afrivent.pres-
que à m’endormir, tant leurs
«chansons sont douces etjeu-

” trées. Il est donc assez diffici--
le, en ce cas, de les apprécier

“ àleur juste valeur: Sur disque,
l'effet est tout différent: leur

. calme etle jeu de leurs|guita-
“res trouvent facilement leur|

8.Pour y mettrere de place dans le silence d'un
appartement,parce”quec'est
la souvent un lieu privilégié
- loin du crépitement quotidien:
delaguerre des nerfs.. $.

CHEW
_-a PS

Contrairement à leurs spec-
tacles, ils sont entourésici de    

‘Jan mais sa mise- en forme:

Hea een da. A PAUSE A0

habituellesguitares.et ma

 

atus ALUMLara5EdRrRAaRSANaRad

Sears CESSE vel 4

Quand on lit leurs textes;) ;

  

 

   

 

1presque ‘le feu de bois.

 

d'autresinstrumentsque.leursÿ 
 

  

  

 

    
5. ; goi
ci pè-aussi de. la:produc-

 

tion. etdes:arrangements, est
chargé des claviers.Ony en-

|.tend aussi un violon, un alto,

‘un violonoelle,unbanjoet des
percuésions: une véritable
Équipe, dans le sensOù cha-

“que instrument s"harmonise
J “parfaitementaux autres,‘et
: 1 leur“présenc netait pas sur-

charge,‘faissantleBon de la
guitare auprémier plan.

 

JimCorcoran étBertrand
Gosseïri“font-touta fait dans

’ i dy’ chanteur

 

les,-«des ‘Instruments acousti-
ques, des-chansonsqui par-

* lent d'amourbien sûr, mais

aussi de nature, de paysages
et d'amis rencontrés-aù ha-
sard des.voyages. Ca sent

In-
fluencés. par la musique tradi-
“tionneffe, ils ont aussi compo-
.86 leur propre
“come
-hésiter’’ ef“La belle des
champs”Les moments les

répertoire,

dans.‘“Ce matin sans

plus agréables, à môn avis,
-sont ceux où-ils se laissent
‘âller à despures harmonies
.vocales:et.aleur musique
commedansfinde‘Séjour
à Stoke’ ou encore a de purs
déroulements- instrumentaux,

| Someavec” Folie d'hier’.

 

lParcé ace Jim et Bertrand
sont d’abord de fameux guita-

“ristes, o’‘extraordinaires arti-
  

 

  

   

    
     

     
   

   

   

 

  

  
 



     
 

 

 

d'auteur est comme,les.
uteu \émes: il|

‘Vre JenSaerslebutde
dénoncer l'univers, des”

 

| caterer n'a.pas-‘écrit
sûr.TFécran;en:gros ca-
ractéres,SON‘message;’ -
il.nousmontre un.per=
sénnage (LouiseCuer-
rier) en. situation.- C'est
toutela différence.entre
un cours delittératureet |

… oeuvre ‘la lecture d'u
littéraire. .-
Uneautre

| “elle-même ’ = EE

: Ce:personnage, Ccs'est  

“ans:Onsait.d’elle qu’
aquitts; depuis u

certaintemps:‘ur mari
“qui a|battait. Elletra-

| vailleenusine. (métro-

| houlot-dodo) et. habite;
seule, un appartement
“banal comme le sont ia -
plupart. des logements. i
Elle lit.depetits journaux
‘qu,fontrêver-et elle’ :
écéaute laradio. Unsoir,=

_elle entend, dansune
“ligne. ouverte(hot-li-
nés)-uneautre‘ jeune
femme qui raconte”sa ::
Suite-à la page6--
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GEOFFREY
OLIVIER
BROWN
de10à14.

- ROBERT

de 14 à 18

SERGE
PROVENCAL

. de 18à 22

CLAUDE
RAJOTTE

 

Depuis que les g'encures
ent des aies eves voient plus haut Qué ‘es orseaux

   

mraaorarevreFRPAPOEVESEVP SFPFEENEYsesswrecryweedy

| prier
CLOVEMEPLEASE".

BOULANGER.

‘de22a2am, :  
 

  with SurahMCBain TUL     
Une certaine foin on olle sa faisait sentir,

 

LINDA BOYCE <oion

RYNNnaquee13ans,elle
devait survivre…Àsaplace:
énauriez-vousfaitmon?”

| ake
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=GRAND FILM AU

eePARISIEN 4
86 STE CATHERINE 0. 866-3856

ÉLAVAIM
ENTRE LAVAL 688-7776

GREENFIELD ULE

Unchef-d'oeuvre_
littéraire devient
un film prestigieux,
d'une qualité -
extraordinaire
et d'une rare4

Fy

 

4 EILMS DESEX
ol

ol: "AY To

(XY FX QUERE

  

vie, son état. Efle recon-|
nait, dans cette VOIX;
une histoire qui fut la”
sienne. Elle prendson
téléphone pour dire, a
cette autre elle-méme,
via cette ligrfe ouverte,

- ce qu’elle doit faire: tout
- quitter puisque de toute
façon, dit-elle, ‘onest
toujours toute seule”.
Toujours par cette émis-
sion (qui s'intitule ‘ ‘Con-
fidentes de la.nuit’’), on
découvrecequefut la
vie du personnage: l’ex-

belle-mère-qui déblatè-
-re’à injures qüe veux-tu
contrel'ancienne fem-.
me de son mari. Puis,le -
mari, qui a tout entendu

 

SALLE EISENSTEIN OUR TOS,

Of, DALL

\

(SEIBANS
. Aduttes   

ESBRN

Suitedela page5

  

àtaradio,téléptioneet
menace.

jeune femme en ne
voyant qu'elle surl'é-
crart, ‘tous les autres

manifestant que.par la
radioou'le téléphone.

. En ce sens, Jea-Pierre

raison: “L'amour bles-

contre, et maigré la dis-

nage et nous (le public),
on en vient a éprouver
de la sympathie pour

- | cette jeune femme. La
| solitude sans fonds qui élsee
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Laval&Versailies

 es. | “LESVOVEURS™,

Le PARISIEN 1
486 ST CATHERINE W. 866-3856

LAVAL 5
CENTRE LAVAL 588-7776

VERSAILLES 1 KD
© PLACE VERSAILLES 353-7880 Radisson

UA
ST-DENIS ET BELANGER 277-3125

3 GREENFIELD PARK 3
GREENFIELD PARK PL 671-6129

 

  
a mel $1.50 , TIRAGE

% inanche : AUX :

; bins© Lents
Tey “ARTISTES

Lewis” MODÈLES;

tesse des perspectives-|
. |:..qui s'ouvrent4elledon- . a

Finalémeñt,‘et c'estanent envie,dechanger16|
beauté de l'affaire, on.
_ apprend-tout sur cette -

protagonistes ne se | font voir aux specta- |

 

Lefebvre a parfaitement

sé’ ‘ est-effectivement un.
film qui s'entend. Par’

tance que Je cinéaste
établit entre son pefson-

«est la sienne,et l’étroi-

   
Franchesca’s sexual Wairtpon! KEEP ITUP

 

  
   & pussycal|

 
POUR TOUTE LA FAMILLE

4 FILMS COMIQUESEE =.

      

  
monde. Ca fait peut-être
simpliste. comme formu-|.
lation: je m'en excuse.
Je trouve néanmoins
important les films.qui-

“ Parmi.à ollbs, et c'est
ce que nous dit * ‘L’a-

+ mourblessé!"ily-a les
-media; la radio et ies
journaux.(et la télévi-

|; sion). aingiquela publi-
cité qui enest.le nerf.

teurs quenous sommes.’
qu'il y a encorebeau- .  

| CHATEAU 20

“IlyaeuFRITZ.LECHAT:He
Maintenant,ANELELE NN

» - : -
130-4:50 -8:10

2e AIMAU LAVAL “LES INTRUS"

CIREL NA
486 STE-CATHERINE 0. 886-3856 CENTRE LAVAL 688-7718

- kkx“Maitre du ridicule! |
Meyer àlopoursuite de
lui-même” - Kansas CityS1AK

 

ec silmé muréalisé pat.
RUSSMEYER

<« PAPINEAU 1
ST-DENIS ET BELANGER 277-3125 PAPINEAU ET MT-ROVAL 527-8635

LAVAL 2 VERSAILLES 2 ©
CENTRE LAVAL 688-7776 PLACE VERSAILLES 353-7880 Radisson
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M 2:08, 5:05, LAN ‘
5-05, 8:05, rectoSemaine: 7,

diofsamedi: B00.ane:7:0. Yo

duchemin.‘meddimanche

#35. 8: ed
st pe
se

superbes rena

è : smite des: 2:40; 5:50; 9:15. Lés'étudiantes: -

os
da,3 40. Sam: en cavale: 1 00. 4:20, 7:40. :

os
rsSemaise “SAINT-DENIS

—

Maintenant on

vi- & 5 bia é.pelle Plata” 3:15, 7:25. On
‘: Ven.: 8:20, sam:et Pheler a1appeter Trinita': 1:10; 5:20, 9:30=.

    8:38, 10:20. Semaine: 9:05. sh RÉBOEUF— Delonest "Ld

“pas méchants.Un‘y agus de saints ” “PARC— “Mesnuits avec Alice,po Gitan=00.7:00,etarche seutes
… au Texas. Samedi, dimanchese pe, Amold, Maudeet Richard" 6:35, = _ ment: 3:00, 7:00, 9:
“ 13:00. Sur semaine dès: 18:30. 9:35: ° aarniigresseauxMaing d'è- : SNOWDON — ShadowsinAn Empty :

cier‘’: 8:00. Fide semaine: "Mas| Room. Samediet dimancheà: 1Le
“nuits Bvec Atiçe..Pahelope, Arnoté. 3:35, 5:30, 7:30: 9:40. Sur semiairé

--Maudeet Righard: 12:30, 3:30, 6:38, Coes 7:10.
os35‘Karatigresse aux mains d'a- . VAN HORNE — FreakyFriday. Samedi

 

i- 7

 

 
     

    

 

  

   

  

   

  

       

  
  

“ goéländ. ‘Semaine et samedi: 7:30.
Dimanche: 3:50. Harold et Maude.

  

    

   
  
    

  
    

     

 

  

   

  

  

   
    

 

    

  

  

   

Seméine: 9:35. Samedi: 5:25 el 9:35. :4:55, 5:00, 8:00. - - . dimanche à: 12:30, 2:45, 5:00, 7:08.
21s 2 ARISIEN Lostmarge: 1:40, 3:40, - 2:10. Sur semaine dès: 7:08

, 4 2 5:40, 7:40, 9:40. Samedi dernier
EMAZIE.—Untogur:duns te. foule. 22: spectaclera:Ce Veñoun — Uni queur Jane le toute! Co …

TE à vend i Sam. dim.:1:45,5:45,9:45. Lun. à AE
; Pe» 2:30.= TAS ot d'un H>6:15, 9:50Larobe et la’“Hache: PARISIEN2—~Le‘aolelts6lève en re- vend.: 9:40. Le pirate des Caraïbes. .

5“coucou: ‘43:00,17:00,:21:15   Sam den. 12:40. 4:20, 8:00. Lund + tard: 12:30,2:45,5:00,7:15,9:30. ° Sam.,dim. 3:45, 7:45. Lun. a vend::vend.: 8:0 2 ; dernier spectacle:
     

 

    

   

    
  

   
   

      
     

      

  
   

    
  

      

     

  

= 15:1 12:20: 5 - Samedi€ 11:40. 7 7:45.

: LAVAL 1 =Lapelte tills du be “PARISIEN3— Eauchalde;eaufrette: yERSANLES 1 — Le marge: Samedi ei
Gimme 20; 3:20, 5:28-7:20, 9:20. Samed) dimanche à: 1:00, 3:50, 6:40, &
        

  

  

    

  

  

2 : Les voyeurs: 2:30, 5:20, :19.on
PASIEN's—apein fleabout du semaine dès: 6:40. :

chemin: 1:00, 3:00, 5:00. 7:00, 9:00. | VERSAILLES 2 — Vixens les superbed
. . Samedidernier spectacle: 11:00. . renardes. Samedi et dimanche-di

ODEON LAVALLt —Un tueur dans ie 8 PARISIEN 5— Tarzoon, la honte de ta 2:45, 8:05. 9: 25. Les étudiantes e#
Apule. Sam., dim.: f:30,.5:30, 9:30." nue,1:10,°3:10, 5:10, 7:10, 9:10. . cavale: 9, 4:35, 7:55. Sur semainé
sum4 vond..5:30, 9:30.‘Le pirate des > Smmadidetnier spectacle: 11:10. 5 dès: 8:05. %

; es.Sam. dim.: 3:30, 7:30. Lun. i pieRROT‘2001 Odyssée de l'espè- | VERSAILLESLe sole se lèveef

vend. 7:30. TE. ce: 12:40, 316,5:65:8:35.. 1.0 . retard. Samed! et dimanche a: 12:20, .

…chemin. Samedi €
_6:00; 9:30. Lescinglésà.
15:50, 415, 7:46. Sur dematernité
5“8:00.Samedi dernier apectacie: >2%

  :40° 9: A
de service”: 2:05. BOBe,

MONKLAND — Seven Beauties: 1:00,
5:00. 9:05. SweptAway:3:00, 7:05,

  
      

 

  
     

s. Samedi et dimanche a:
“$rco 9:00; La tilepatates:

*. 7:00. Sur semainedes: 7:00:
e >demier spectacle à 9.00:

12:30.3:30,0:35;-9-35."KaraNgrerLAVALG'—Le soleil so veon rete

   
   

     

   
 
    
  

 

        
   

 

    

  

“se‘sux mains d°acier :85, 5;1006: , py redhatdinsanche à: 12:30,2:45, h DEON LAVAL2Un cadavre ay ; ace DU’ CANADA.— Casanova. - 2:35, 4:50, 7:05, 2:15. Sur semaine…2

: . 5:00. 2:30. Sur semainedèst- >onaonedim.: 2:45, 6:15, 9:50. ~~ Samedi: 1:05. 4:00, 7:00, 9:56. Di- © 08s: 7:05. :
Abe grilarc) FBTTST BITS AUNWT VIAY=~Maintenant ‘on Ps

vend.: 8:15. ; Lo : Lundi à samedi:continuel dés.

  

  

   

  

  
  

  

 

PLÂCEVILLE-MARIE 1 (grénd)=The 6.00.‘On continue àl'appeler’ Trink-

‘LaatTycoon:15,2:30,4:45,, 106,

,

ta": Dimanche: Continuel dès 12:30,. :

$25." ; LLERAYOrange ésniquesSa
: 12:00, 2:10, 4:30, 6:50, 9:10.er 01

ACEVILEMAE2pot)Si ; Lon,‘à vend.! 6:50, 9:10. ;

PLAZA— La rançon de la peur.Tangeà WESTMOUNTSQUARE — A Star 15°

!Zagarol. Samedi, dimanchedès: _. Born:-12:45, 3:20, 6:00, 8:45. * .

13:00. Sur semaine dès: 18:15. YORK — The Pink Panther. Strikes,
Again: 12:45, 2:35, 4:45, 6:35, 9:05.”

  

   2, spre Love.‘Me Please” : 10::00,
85:59:10, 5:50. 8:25." “‘RoHerba-

pital]2:00, 4:40, 7:15, 9:55.

FESTIVAL—Bons, brutes,mais pas
méchants. La vierge deBai:Tous tes”

 

  

   

    

  

      
   

   
“che i: 12:30,ne20,0:35.Les

:esS10¢ 8:15. Sursemak
Re.gdos6 Samedi dernier specta-

   

    

 

 

  

  
; memat‘

 

“en808: Sem Tom. 700
= 625 00Mi Sea20

150500000 - Din. 250,746

  

  
   

  
  

 

  

   

    

= AAVEDE JUNE ALLE
RE

3fiers ae couleur

ORYPey.(TRE LX]

 

411EySETH]
(J RTETT LR TOKY

  

    
      

 

    

   

 

 

 

 

    
194 AUF ST DENIS 839 42

8215 Auk HOCHEL AGA 343 7623.

al
PLAZA K MART LONGUEMI

 

£70 0590

  



 
 

   
;

  SOARRME
A. CE

EE RO AATESN
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wm'est “arrivé”-plu-
.Sieurs fois delacroiser:|
‘à la Place des Arts; je

  

l’ai rencontrée aussi
‘chezelle: chaque-fois,-
elle était une. autre:
femme, une autre facet:|
te doelle-même. on.
pourrait parler dedégui- |
sement, mais je crois .
plutôt que c’est une
femmequi a décidé de-

- donner libre cours a
tous ses persorinages.
Autrefois, on aurait par-
16 d’elle.comme d’une
femmechangeante...
l’oeil unpeunoir.

 

A

‘ Aujourd’ hui, elle est,,pour.
les. femmes du Québec,com-
meun passeport vers toutes

les folies, vers toutes. les liber- .

tés, parce que quand on la
regarde,on se rend compte
qu'une femmeest- d'autant
plus belle qu’elle se laisse al-
ler à être elle-même. Etre soi-

*B LEDIMANCHE 13Wobts1897

|D’ARC-E
 

 

 même, depuis que Diane Du-
fresneexiste, cela veut dire ne
plus-avair peur de mettre au
monde ses différences: com-
me un livre à colorier sur le-
quel les femmes sont en train
d'appliquer de multiples cou-
leurs, au gréde leur fantaisie.
Fini le noir et blanc du dégui- |

  

*

i
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3 nait: jusqu’ iciau.rôle de la

  

 

- sement -uniforfme’ qui ‘apparte-

   

  

  
  
  
  

  

  

  

Homme;la femme-clowh-Dia-
ne:‘Dufresne:‘existe, £
ce qu’au Québec;il‘existede
plÿs'ert-plus defemmes a mille
re

  

  

 

     

  

  

   pid'unesociété
‘DianeDufresne s'est trans-
a.ces dernierstemps,

  

   

  
  
   

  
  

 

  
  
   
  
  
  

 

  

 

  
  

 

  

  

|chassere Deag
iféfemmé:Et-éeîte femmequi,
depuislongtemp
vivre pléinement lespersonna-
ges quelui écritLuc!Plamon-
don, adécidé deprendre la
plume’Poursë réappro-
prier l'écriture même. Elle
écrit, commeelle pense, tout
en'côûleurs:‘comme. unechas-
seresse, en arc-en-ciel. Elle

 
  

dire Auféminin. Reprenant.à
son compte fe “le” tellement
déériédansla littératiré mas-
culine: parcéqu'enparlant
d'elle, elle.tfouvélàle meilleur  

  

  
écrit,aussi,6mDiane, c'ést-à-

  

   
  

     

 



     

moi, de €elles.JaseraiRés
‘elles. Les hommes it

 

A: La troisième fois,il est sur des

- : |-accompagné de mouvements: |.
style goéland-| re

7](facite-a-dessiner)Faireet=]

  

 

mondedetemn és, 76 fameu
abyrinthéoù-ils'se periden

ait, se‘stabilisé la balance.«

femme"d'affaires‘quff:...C'est’
>}Vraimentaussi excitantqu'au” 1

jeu'de:Vegas. J'ai même eu un:
besoinsérieuxde: porter‘mes ‘|

pérlode-là;c'est.dangereux”
: J'écris et réécris mon show:

nuages auxteintes pastelles,

d'oiseaux,.

refaire ce show, c'est. unefas!
“-gon d'être visionnaire, mettre
ur papier çe que-nous vivrons-
ensemble dans . quälques
“mois: Ma tête rêve, vole,je:
pense àenlever desfauteuils

+; s'adapte. à:d'air.d'uune. ville,en ; i

pout mettredescoussins dans.do 
 

penorreste:oa
8prenfolie à1excéntritité-
| deDiner 0;le.couturie r magi-.

‘A Paris, j'apprendsunrôle |- qua rdo, s'enDimagi

toutAfait nouveau, celui de| ‘fe

2 Junettes,-mal lire dans cette ‘nibs:

fnun Jeucadeas

taire”;je régarde e

. semble’avoirFlafpausequira-
fraichit, i ‘mecroit. écrivainet

  

 
- Ben ga'yest,

“FifthAvenueidlate
d'untéléphone“

qu'il faut queje‘trouvécet
élément’‘de show:‘coûteque
coûte, et quifdépasse-l'image
queje-m'év. fais’pour que-vous
‘‘fiyppiez’’ sur un.obiet rare.

Oht-Lal La! Tr
Morweek-end.St-Valenttin,

devient une aventure télépho-
nique àtravers les rués new-"

- yorkaises.Ce.sontde fon:|
gues marches ‘exploratrices
jusqu'à l'apparition incroyable
de “The phonetique Gallery”
le ‘magasin fout!”
Impossible d’y croire! Le

| rêvel.….
Le bét démon‘voyage se

réalise,je suis propriétaire du

 

” Matériä
imaginairé;‘n'estjamais-ta Ed
‘recherche:d’un:gadgêt=mais
l'aventure“nécessaire qui-fait

. sortir d:la couleur;comm une

ja.pal léauxtortie
meje.patleamaméré; dma
soeur,àmoi-méme--Dang ie.
match-dela vie,on. fait-bartié

, -deijamêmeéquipe,

“toustesommes-toutes:
:‘Monshow sansentrécte,
estun éland'éñergie, comme.
un coupd'épaule.pour.“qué
vous. coptinuiez cette belle.
course.versvotrefiberté.=
-C'est ma façon d’être-tà

parmi vous... :
«Je vous signemonnomen.
Ptit Larouse!

“Diane: Déesse italitote;-
- deJupiter et de Catone,jdan-
tifiée par: les Romains “avec.

|-Artémis heliénique, elle'éb-
tient deson:-pèrede.nejamais:
se marier, etJupiterluidon-
nantdesflèches-et un cortège

| de-nymphesla fit reiñe:des
bois. Sa principale occupation’ ;
était la chasse. Le-plus-célè-
bre sanctuaire de Diane. était
dansles-MontsAlbains Atout
d’ suite! . Ts
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i. nous acheminent natu-

     

 
  

     

Aprèsnotre gpec--
tueuse visitedela cité

+ médiévale des-Baux de-
Provenceet du Pavilion
de la Reine Jeanne,il ne

deuxchoses àfaire:
nous rafraichir, et pren-
drenotrediner:à-laCa-
brod’Or.-ll yenaurait |
aussi ‘une troisième:
dormir un peuavant le -
repas. Maisil'n’enest
pas question. Grisés|
d’air pur, nos -poumons

 

rellementverslelitinvi-
tant, mais conscients.
que les jours denotre :
voyage noussont comp- -
tés et ayant sauté le

- déjeuner,en ce diman- .
ched’octobre,il serait
dañgereuxdesombrer
dansun sommail trop
profond. Nous ‘irons
diner.

Mais pas avantde:nousêtre.
assis deyantla cheminée du.
salon de l’auberge où flambe -
un feu de bois odorant qui .

nous crée l’ impression deren--
trer de la chasse. Nous ypre-
nonsl'apéritif, essayant: tant
bien que mäl. de faire l'inven-" |
taire complet de toutes les
images dontnous nous som-
mes enrichisau cours.de la’q
journée. Notredi ‘
sembléà céci-# oo
— faut revedirici,‘ensem-

Ç ble, un jour. .
v3 — Oui. Et nous attarder à"
oorI“histoire”‘réelle de la

ville. , a

C

  

— Tusais que‘pour moi: les A
- Baux-sont-une.découverte.
mêmesi jeléS'avaisdéjà-vu8z
— Avant j‘imaginaiSy.mair- *

tenant, je découvre tout...
— Avant,jè croyais savoir,

maintenantjé'sais.Ce:seraif
merveilleux demonter Aha,#
"une nuit'deNoël, ‘àl'église
Saint-Vincentidouse trouve:}

“fé joli campariile appelé La:3

 Td

PC

Sw

_dela'messe démindit,
‘célèbre chaque‘année|la‘tote
des ..bergers.-Dans‘leurs
| grands manteaux drapés,-ies.
bergersde“la régionfont lot.
franded'un,agneau.fouvéai-

--——HOUS- resteplus- que--j-n -}--   

- Pour Francine, ce sera la-
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:de”déjeunes

-austhoutinf°
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aima-.
blement fous chercherpour |

- nousco! direrefuhotre table
dans}#s nger. Le feu
de:chominésy est aussi pétil-
lant que dansle-salan.Nous ;
‘nous senfonsrevivre. rd

mousse de foiegras en brio-
che, lecanard au poivrevert-
accompagné de gratin daüphi-
nois, le camembert et.le fran-
“giparina. Quant.à moi;je choi--
sis-la moussedemerle,Tens"
“trecôte à la‘moelie-avec aussi.”
le gratin dauphinois, jé saute
le fromage pour terminer avec
la tarteaux:fraises. Nousn'a

| Vons pas anous souhaiter.

 

fhetautÿpas‘tobjours comp;
ter sutle soleiHorsquenous

r
i
e

.

faisons” ‘tropbeaüx- projets:=
Etce n'ést'pas NONPlus,parce.
qu’‘its'Ostirisàpleuvoit;‘àfai|
re froid: ej-à-vergerque nout;:7

deÿrosgranger. £816nos,”
itinérairesdéla.vaille,Ce pays
mitifique que-nous-évons con
omg éhier.depuislehautplg-

dela’sueonBauxpar:.
à

    

   

      

lente t sur.
sv

“intention:
; Arles..Mais--

nolié1faisonsde premiërarrêt--j-
pa onseDaudet |

- gitué’& faible distance

Batik;Eeeoistancedos|
t-il étquels souvenirslointains|

; dulompsde Frécolsou nous

ATI rv
7
Sa
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7 ‘garnies déchênes et-dé:pins,

{lesvents-qui-ontarrachéau-

  

  

   

    

 

  
  

Æ-Arles.-Mous-coñtournansles.

TF;6;rue du Forum. C'est:ûn-bis-.
E… trotpeuaccueillant‘où se‘tient’

“fdis. ce- magnifique
at‘apuêtes::photogrä-

 

“du.SasformationsArete 

s ont étémises. à-nues-par
es-hommes:‘Ensuite,cesont

Japluie;le-gel, la:sécheñésse;

 

gol. sa mince couche.d'humus-

“encore un peu de terre:yégé-
tafe poussentdePetits’ chd=
“nes, desgenéts, des asphodè-
"lesetdes plantes odorantes
commelalavande,‘6thymz-
.fomarin:-C’est à Faison- que

> uide Michelin.sonsJuels

   
  

  

  
   

 

  

“avai déjàtraver sé le
“gärfiduesetentendu lechant
]mmense des cigalessous u
-Clel‘ardent:dejuilletetle pays
m'avait. semblé alors“plus.
désertiquequ’en ce joür de-
 

‘une régionqui a soncharme

qui.nous vantaientune Pro-.
vénce-de pacotille et de-sen-

entalisme désuet. -

Nôûe-trai8-4 versons Fonfviell,

“ne dansles tues, tout-‘y.est-
calme et paisible. “Cômme:
°C‘est lundi. la plupart. des-
      

 

  
“unehalteour.1e-déjeünetà

-arènes-quidatentdé L'époque

i meridoIran:46°‘avañit Jésus-"
no jé ratrouvôns_

devant “Le Poisson Bandang®
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X*positiond'un Jeune,
“peintre“de larégion queton
ditfort‘talentueux. Deux élé-©
‘ments d'importancenous foht |

“ rebrousséf-therñiin: dela Cu.

=,, sons'àtoitsdechaume:etune

|féçond. Mais làoù ilreste} \

…. bourrasques-atde pluie. C'est}

Maiscen'est pas celui gue |*
ous chantaient autrefois les |

chantéursfrançais à-la mode |-

très‘joliepetite ville dontla rue;+

+ principale est bordée de plata-*
; nes: Nous pevoyonspérsore

  

]-àl'aide d'une--perch

|dés-Romaiñis,plusbrécisé-|

: pérd.dans-fe-brouillard..Le.

   

   

; >queldueterrequlaver a.Re

  

 

   

 

  
   

  

mençons.fapoteousEegiv  

   

     

  

 

  
  

  

  

  
   

 
 

   
   

   
    

   

   

   
   
  

 

  

    formesetdeschaumières
‘couverts-d'unesortede:crépit
blanc.Parfoisdansdessfalle

-ouvertes au-bord-deta.rol es
mdes-chevaux-moirés--de-ÿr ine co
mastiquent:“paisibjeme des :

   

   
   
  

  

  

  
   

     

  

‘souhaltions,dothordes
panneveuxmais

 

  

LUESaco BE

Les : Saintes-Maries-de-1ä-..

; ès àmourir.Etno
-nonsqueC'est.une v

“coup-plusperse=Ts
‘auxjoutsoùlesplages sont.

éhaudes,. laMéditerranée tou-
tebleue, los majsons toutes-

“blancheset.que-‘les vitans-
: Europe s'y rassemblientpout.
leurpèlerinageannuel.Telles
‘quenousges découvrons, les

  
   
    

     

 

    
    

  

 

     
     

 

   

 

  

    
       

 

  
    
    
       

 

  

             

 

    

    

    
    

  

 

  

“midi.ores1vous1
dans.lg”somptuelise AG

V deJaCavaliaré,don
= accueillante etle. fenu ‘de X

randgclassenotsferontou:
ier notredéroute. Nous.nous J

“en.éloignons parunerouteise- id
éequi'bordel’étang.deVacca-, |
rès. Rien.ne bouge,rien'ne vit,
“sinon, tout-à coup, à un détour
du paysage englouti,‘un hom-

- me, un pêcheur peut-être, qui,
u'il en-

foncedans les euxfimoned-
“sesdèl’‘étang,dirigesa bar-,
“Que vers unedestination qui se

: rapprochement d'avecune
| éstampe chinoïsesè fait delui-
| mème. Ftnous ne savonspius
| bientôt.s'ils‘est perdu dans”,   

  { inondéeous'ilestalléve
mer.Maïs il15e‘est bel etbien .
“dissederriererière unHôriizonde’;

          siné-‘se;dégage une--bdeur.|

 

 |déguedlasse.‘ot. loa.pr
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-AUJOURD'HUI À 19H 00

EN SPÉCIAL
L'ÉCOLE DU
MUSIC-HAL

avecANDRE RICHARD
DIRECTION MUSICALE: JEAN LAROSE

< AVEC LA PARTICIPATION DE:
JOHANNE & MARIO PELCHAT — DOLBEAU

SONIA BERTRAND — BEAUPORT
PASCALE DESROSIERS — FARNHAM

LES CADENCES — ST-ROMUALD
SYLVAIN SACCHETELL! — LAVAL

MARIO & YVES GODDARD —-
ST-GABRIEL DE BRANDON

UN GROUPE DE MUSICIENS — ST-JÉROME
L'ORCHESTRE SYMPHONIQUE

DES JEUNES DE JOLIETTE

=;MATHIEU-MIREILLE da: AVECLA PARTICIPATION DE: -

ONNE WARWICKetSACHA DISTEL
 

 

ÉMISSION SPÉCIALE DIMANCHE À 21 H 00
ANIMATEURS: JOYCE DAVIDSON

N | BLoto et SERGE LAPRADE
; y Canada AVEC LA PARTICIPATION DE:

| ™ 'PATSY GALLANT » CARROLL BAKER |
ow a J . MAREK NORMAN

bu ©". POLTAVA FOLK DANCERS /   
 

on se coniprend
ca Se voit 



7 7:00 osCrobéroads
-. . ¢@ Day of Discovery

7:30 ODAcommuniquer
@Jorry Falwell ---

 

a©JimmySkpggert US
;,Religion

“ 8:00-©@FamilyFinder sd
-_ Anim. DaveDevall
@@DanietBoone-
Aventure

@RexHumbard:= ~~
@The Flintstones -

8:15 @RexHumbard ~~

8:30 (® Oral Roberts Presents
= . (D CartoonTheatre Sr

wi

 

12:00:©DBS,semaineverte
“Anim. PierrePerreault :

. (Facethe Nation
@Living Tomorrow =
@® Eyewitness Forum :
@Sunday Brunch

- “@©36 Bon dimanche
-- Anim. André Robert

* @(DThe People's Church
© (@®@ Issues and Answers

12:16 @AWayOut = ".
= @ Acommuniquer

12:30. (@) Market Place. .
“Meetthe Press

We):R
6:00° @ Déclic:

. @®DD News

 

  

 

Te

@©The Wonderful World of -
- Disney
©@Newsline
@NC A l'heure de l'actualité
-{D Le Monde merveilleux
de Disney ; -
©Les Pierrafou

- O8©La petite maison
dans la prairie -

As it is

ï 6:30 @@Le Tétéjournat
- @ You canquote me

: @ Eyewitness Forum
© Bang, Bang, You're
Alive

The Amazing Kreskin
_ ÆD Le petit prince orphelin

6:35 @CJTélescopie

Dir,AS
RT

14100. “BAREFOOT.WTHE| :
PARK‘

EU. 1987. Comédie deG.
Saks avec Jane Fonda, Robert

. v Redford et-Mildred Natwick. —
+ Les difficultés :d’‘installation

d'unjeune couple.” —.
"LEROI ET MOI”- ’

- (ThéKing-and'D/É-U. 1955.‘ *
— - - ——=-_Comédie-musicale-de-W:Lang,

avec, Déborah Kerr, Yui Bryn-
- =fier et Rita Moreno. — En

A " “1862,uneveuve anglaise esl
. chargée de l'éducation des

entantë-duroi de Siam.

a

. | 9:30 @©@@MonamiGuignol

|Jl

 

 

 
   

  

 

  

 

    

 

   
      
    

     
   

 

  
  

    
  
     
  

    

 

  

 

  

 

  

  

  

 

  
  

  
  
    
      

      
     

  
   

 

  

 

5Getting in“Touch

 
; DDFar Out Space Muté
Par27.

  

  

 

oo 4 ep WeekendFisherman
; te :00 @O5L'univers des sports

fabio @@The Money Makers
@ Jugement rendu

Dimanche dialogue

@@Music to See.
+SGrandstand
“Championships- #
:(® Sunday Showcase.
2@Share

- Championships

æœ Basketbail

-19h
7:00 @OD@Quinzeaneplus

RD0ites PEUT
@©Superspecial
(© The WonderfulWorldof

aspécialécoledu
music-hall ~ -
©@TheSix Million Dollar ;

. Man . °
&Barbra: With One More1

- Look At You <-
@@Nancy Drew/Hardy -
Boys Mysteries Ta =

“= @NCLes immortels
- … “dDLa Maisonnée :
7:20 @a0®œies Beaux

. @©@tiiconscuit
l’événement -

: @ NC Des paysetVous
À Ao OO®®Ciné-Club

   

" Dima
“NCAutoscopie
@p Ciné... Plus

 

  
   

  

   

   

     

 

  
    

  

  

 

  

% ; TalHYDE". i ; i _

CEU, 1841.Dra .
“déVV:FlamingayscSpencer.

… Tracy, Trigrid Be “st Lana
:RivesFassbinderavec:Peter.
. ChatelstKarlheinz Boelim;-—
- Ayantgagné.a laloterie, un.
homosexuel attiré l'attention CE

da’‘un Jeune bourgeois. ; :

Turnér. — la suite d’expé-
“” riences-sclentifiques, un mêde-

cin se transform p un être’
     

   

 

  

 

   

  

  

  

   

 

  

    

  

_— "Atfichant uun style de. jou A
To Sore quiplait aus] blérrau—-
à Kir publicqu’‘d&'ses patrons, un

oahockey professionnel -
e. batit une réputation de

“tisolir’ qui tui pbrmettra, croit-
GM de.conriaître Je succès ét.de

 

     
  

     

   

     

  

 

   
  “PLAZA SUITE"

rooveFilm asketches de
  
  

     

  

  

    

:A 1960.‘Drame‘de moeurs de-
“NXRay avec Anthony Quinn,
Yoko ani et O'Toole.»—

ti Esquimay

   

  

 

Darcieet Lee;Grant”—
ncidantssesituant dé
mémechan
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. trenteprix:bonis seront distri-"

 

rhonntF.if

 

JohanneetMario Peichat, de
Doibeaÿ,Au|Jac.Saint-Jean,
SoniaBertrand,‘Pascale Dés-
rosiers,une.troupe.folklorique
de Saint-Romuald,tes çaden-
ces, Sylvain“Sacchetelli,‘Ma-
rioet YvesQc yddardétenfin,
une. formation musicale de
Saint-Jérôme‘qui interprétera

  

Wnmégistement9après, à 20
heures, les fans de Mireille
Mathieu:retrouveront leur ido-
le dans récital enregistré |
enEurope. Mireille sera alors

entouréede Dionne Warwick,
le ‘fantaisiste. .RôgerPier-
re,of Sicha Distel.Las

+

 

  

  

1heures,‘le:deu-

deRégine,JoyceDavidson et
Serge Lapradeanimeront ce
spectacleau cours duquel.
douze(1:2) montants dé un
milliondedollars chacun et

bués. Fen?

Clb ET

  

  

core variété, nous pourrons
voirévoluer un groupe, de
danseurs ukrainiens, les Pol-
tava Folk. Dancers, Patsy Gal-
lant,Garoll Baker, Marek
Normag,gt.André Gagnon..

Ce soliLompter de-19 heu-
res, au:‘10et aux postes
affiliés ropole.2Tele-met
    

 

récital.
JoeBassin
En.“première“partie ‘des

 

- BeauxDimänches,la.chaîne‘
française de Radio-Canada
propose cesoir. un récital Joe
Dassin. Le chanteur, qui-était
récemment. de passage à

 Mantréal, a“profité de son sé-.
jouricipour enregistrer son “|
tour de chant au studio.42 de I
Radio-Canada.

 

  

 

ae dimce PEnaiEeeRAREAIS

spécialeoùlesentants sorità

teur André‘Richard ecevra F

_arGénève.…

8 de. “'Loto-Cana< |
41affiche en direct*

    

 

A. frère; ‘tout est important dans

f négligé. C'est aussi important”
d'être gentil avec la petite fille +

qui vous accoste dansla rue‘1 

 

 

    

 

  

   . - > ; es

- Toujours souriarit, plein de 1
vigieuret d'aisance, Joe Das- -

sin a gagnéla sérénité à dure-
“école.Fils de JCULES.-Dassin,

Je|”. cinéaäste-à-qui- Fon-doit-des-: Eee
‘films comme ‘‘Never on Sun-

day” et ‘Topkapi’’ et beau-fils _|
de la chanteuse grecque Méli-

| na Mercouri, Joe est né à New
York-où it a fait ses études
primaires. À 11 ans, il s'em-
barque pourl'Europe avec ses
parents et poursuit ses études

- secondaires au-hasard des’
tournées: dans des villes
commeRome, Paris, Londres :

 

“Derretour@en Amérique à 17 .
- ans, il s'inscrit à l'Université
“de Michigan: Pour payer ses
études, le jeune Dassin tâtera
de tousles métiers: camion-
neur, plombier, garçon de
café et même plongeur. C’est
dans un café où il était em-
-ployé'qu’il a la révélation de -

| son futur métier, celui de
chanteur. Il retourne en Euro-

" pe et-y enregistre son premier
disque sur étiquette CBS.
C’est le succès. -

__ La gloire ne lui-a pas enlevé
son naturel et son amour du
travail bien fait. Encore ré-
ceminent;iFconfiait à uncon-…

   

  ce métier. Rien ne. doit êtri

 

que de passerà l'Olympia".
[4

Joe Dassin a inscrit a son
récital de cesoir ‘‘Le mousti-
que”, ‘Les amoureux”, ‘“Mo-

:_naco”’,“Situt’appellesmé-|
fäncolie’', ‘‘L’Amérique’,3
“L'été indien”, “Si tu n’exis--
tais pas'’ et ‘‘Le jardin du :

- Luxembourg’. Ce spécial Joë..
. Dassin -est réélisé par Aurèle’
Lacoste. Ce soir à 19h30, au
‘2°’ et aux postesaffiliés à”

   

-Jane Fonda et Robert Redford

- après-midi à 14 heures, au

‘|. s'agit du drame dela'justice
. vuparledramaturge Claude

 ‘2’’ etauxpostes affiliés à

C’est l’histoire d'un ex-voleur

‘© Un”clagsique-dû”‘cinéma
américain ‘ait.qd”horreur;Dr

  

 Radio-Canada.

«“’Barefoot inthePark”,une”
désopilante comédieiñspirée
dela pièce de Neil. Simon.

en-sont les protagonistes. Cet

“1 2.

© Un'téléthéâtre intitulé “Pro-

cés devantun juge seul’’. {i

Jasmin.‘‘Procès devant un
juge seul’ met en scène, ou-
tre George Groulx dans le rôle
du juge, MichelDumont, Jean-
Claude Meunier, Robert. Mal-
lette, Pierre Gobeil et Alain }
Montpetit. Ce soirà 20h30, au

Radio-Canada.

© Alfred Hitchkock a sigrf8 err
1955. la comédie policière’
“To Catch.a Thief”. On y re-
trouve Cary Grant etGrace Kel-
ly, l’une des comédiennes
favorites du célèbre cinéaste.

qui tenté de prouver son inno-
cence aprés unesérie de vols
sensationnels. Cesoir àmb
nuit, au “6” (global).

Jekyll'et Mr-Hyde".Spencer-
Tracy y dorine la réplique-a
ingrid Bergman. Cesoir "a
minuit, au “a” ‘et.au“13”
(CTV). à +
e Dans le cadre. de la. série.
‘Aux yeux du préserit’, ur
‘épisodeintitulé ‘Le Traité.de

. Paris’’. Aurait-il miegx valu

Gaie que de passer. sous: ta:

| la signature du Traité deParis
en -17637 C’est laquestiona

“laauelle devra répondre le, idrv

télévision #ges

|blier, ‘Feuillesde gui:

|-demeurer"sous lerégimefrfran-.| | de la + commission n-
- quête. Demain soir à 20h30,
‘à3 Radio-Québec, :

CE tama Saal 2 +Le ES CAEee

etaeCoTLCOSESEEEEPIIIa—a

Ge mee recon. ave SE Osrua ai

. te semaine une rouvelle aven-
‘ture’du Policier Banacek‘n-.

… pour l'occasion ‘Le soleil de’
{mavie”, ‘’Au bout du monde”,

 

‘choristes et d’unorchestre de |
-16 musiciens sous la direction

20 h 30 au ‘‘2’ et aux postes

‘En reprise cette’semaine, le

Max Ophuls,“Le chagrin et’la
“pitié: l'effondrement”.

" éles”', un-spectacle qui respi-

“ soir à 21h30, au ‘‘10’’ et aux

 

  

  |oes ectionpropose ce

 

carnépatl'Américain George|-
Peppard. Letitre, ‘*souffler

- n'est pasjouer’;version fran-_|
~ gaiseyde AMilliontheHard |
Way.Demainsoir 3 21 heu-
res, au ‘‘2’’ et aux postes af-

—
figsa Radio-Canada.

 

 

e Claude Valadesera l'artiste
invitée à l’émission ‘Vedettes
en direct’’.Elle interprétera

‘Est-ce si facile de m’ou--.
’,de

Ferland et ‘‘Gros Pierre’, de

Gilles Vigneault. La-chanteuse
sera accompagnée de trois

de Jacques Laflèche. C'est
une réalisation de Jean-Jac-

ques Sheitoyan.. Mardi soir a

affiliés à Radio-Canada.

passionnant documentaire de

‘La
deuxième partie du film sera
présentée’ mercredisoir à
1h30. Mardi soir, à 24h05 au
“2, “9” et qq, -

e Télé-Métropole propose
mardi soir uh spécial Michel

Fugain, ‘‘La cour des mira-

re la joie à traversla musique,
la danse et lés chansons.
Nous tenonsà souligner que
la deuxième partie de ce tour.
de chant sera diffusée le mar-
di 22 mars à 21h30. Mardi

postes.affiliés deTélé-Mé-  tropole. WH

 Ks

fn snrete Te mea ga mar me mee eid Jalen sem =o =

  

 

‘Françoise Durocher, wai-
.tress’’. Jeudi soir à 21h55, au
‘“2': et aux postesaaffiliésà .
Radio-Canada.775

D'autres
‘exclus: . ee~
les enfants |

_Fémotion
Dans’le cadre de la série
“Les exclus’’, la chaîne fran-
Çaise de Radio-Canada nous
propose jeudi prochain, un

“autre excellent documentaire
intitulé ‘Les enfants de l’é-
motion”. Ç >.

Ces enfants dont personne
ne vient à bout, et qu'on place
dans des classes spéciales
.pour toutes sortes de ‘’bon-
nes’ raisons: troubles de

- comportement,  inadaptation
scolaire, inhibition, agressivi-

|. té, fugues, etc.….
- enfants de l'émotion.

ce sont les

“On a bâti pour eux des boî-
tes en briques rouges que l'on
appelle écoles spécialisées,
parce que lesparents,lespro-
fesseurs, l'entourage ne sa-
vent pas comment faire faceà
ces enfants qui se laissent si
souvent submerger par leurs
émotions. Pourtant, ces en-
fants sont capables comme
tout autre, d’entraide, d'ami-
tié, de confiance. Les rapports
avec certains de leurs éduca-
teurs sont souvent remplis
d’affection. Ils sont à l'affût du

moindre service à rendre. La
seule façon de déjouer le cer-
cle vicieux détresse-culpabili-
té-honte demeure cette ten-
dresse qu'ils recherchent.
Sommes-nous prêts à leur
donner cette tendresse qui
efface la honte? Notre société
froide exclut les enfants de
l'émotion. Ne se prive-t-ellé
pas d'unerichesse?
Jeudi le 17 à 19h00 au “2”
et postes affiliés.

 

‘pour e prod ction
"del'ONF congue par.André.
‘Brassardet Michel Tremblay,
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5|son,etmonautres: 9 LA ME

u.printemps, il taut soyez-enassurés que|" Nousdev i |
rir3tout,depuis: cellequi devait m’ag. sq roux iddans1 id CL

of les‘sautesd'humeur “compagner m'adit: ““Si. | veaux deMontréal. ra.  Ù

—|*jusqu’aùgrosrhume’qui|tuvoulais,noûsremet-| quepaitieremise.Simple.con— > 9.
|_ rendtôutinsipide. C’est. trionsgadun.‘autrejour: | treretempss deJatoLiedernière A
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